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des lieux le dépôt couverts, ot On lii fait subir
la preparalion léressaire ; et cela pourrait se
faire ég:lemCent en Canadai, bin que le ritîultat
ne fût peutvi tre p a-usi satisfain. Il n'y
alinit pas d'épargne glant m Iravau, leq hâti-
înen~ ntcesstre~ cxige'raitit un iiurerot île
dépense, et il faudrait tranpoiter dans un
Cutirt espac d e te'mp', le prin1temni, Pnccunil-
latain d'un hiver entier.

IA ou oit sait lai pratique de onrrir les
animaux Al'abri, dans dle petites cours. coeille
dans lCs coltés agricoles les plus neianiiés île
la GraJilearetagne. lefsin , fumiers n'xi .
ge pas un sîreroit de travail. car ils il.
tilt! U t eii plae jitsq l'à ce qu'ils siient t mns-
parls sur le champ. Mais dns e' eus, il
faut employer beaucoup plus dle paille pur
litiière que nos fermes n'ei peuvent fournir
gén(ralîaeit. Sans fuelitin r abrIndante et
snivetnt rinotwveilée, le: animaax tenus de,
cette manière sowuiriraient de l'midiîité et die
lai:il-propreté.

Paît-être qîle le systêine alopté ré41ceamment
eni Angleterre> quait IL l'entretien des ani -
maux, serait le mieux aidapté nux ci'ons-
tanîces où se troi e le fermier 'anadienl, ponrî
conierver aux engrais tite leur valeur. Il
a été conîtaté par la pratique les animaux
à l'engrais pîrof it eut pIhus, et qîîil ilenîr faIpt
conséqument mins dle nourriture pour nt,
teindre la mêmaîie val eur, lorqu îî'ils sont tenus
libres lans des beites quîne loirsqî'il[s sont at
tachés aui poteau, oi dans des enti.-deî'
etrii et le;iiboits pouru l uil niiiiiiii mail s.ot t
preférables à qelles ui serviiimut il de'ux,
ou1 plus plianeurs cultivateurs ont <en cnîsé.
quenee adopt le plaitl de teinirle, bétil dans
des boites île ne îîf oi, dix piieds en qarré,

los et cuitvertes dle maièr'e ti ntretenir' une
température convenable, avec un passagepour
porter laî litière et lai noîtritluie, celle-ci nise
à portée ail muoyen'd'îî n rateliei iîolîile, gii'on
lève à ine.iure que le fnier isaemi n il e. Ces
battes tn'ont pas de planhelrs elles $ent aiu
contltire exavées, là oùi le sol l'a ix 'nîs, et
l y a des égoûts ou gouttières de deux pieds,

oit plus, de profondeur. On y meîat ine bonne
épaisseur de litière, avant d'y faire entrer les
iuimau x, et l'on y en ajoute subségnemnt
lorjque la propreté l'exige ; inis um l'uunier
n'est pas touehté avant l'époque do son et-
ploi inmnédiat sur lia ferime, et l'on a éprouvé
q1ue la solidité qui li! est dolîne parI le fou-
lagie le préserve parfaitement d'une trop vio-
lente fermenitatiolî, en meme temps que la
tuasse retient toutes les propriétés Contenues
lrinitivement, dans l'urine aussi bien que

dans le fiumier.
Rien n'empêche que ce système ne soit

adopté en Canelaî, noit seulement Sous le rap-
poart de l'engrais des aiii ux, mais eneore
sous ehelii di leur tenue, qui doitaéressire-
mlent être à couvert, dunrant-inotre hiver. On
pourrait peut -être objeeter le sureroit d'es-
Pace qu'exigeraient les baîtes en question ;
tmais cet inconvénient n'est pas iisurimînonta-
bîle ; et l'ex périence prouvera que l'augîthen-
tnition exigé1 par le chiiguent est pen de
chNoe. L'espaace.urpericel doiîn à un bxnuf,
dans une étable ordinaire, e-t d'environ cin-
lunlitu pieds, non Cimpris lepassage, aux
vtelles et bouvillons environ uaîaraneleinq
pieds. Une boite pulir titn grand animal de-
vrait avoir environ quatre-vingt-dix pîieds,
pouruin mioîins grand.nviron soixante-quinze
pîieds ; de sorte que Isou r engraisser des baufs,
oui ,entretenir des vaclEs laitières. recevant
ls ieCits leme sortes d'aliiens, et devant con.
séquemtent être tenussparés, les bâtimtena
devraient avoir diux tiers de plus el éten
due que ceux d'nprésent A l'égarl lestuitres
antimaux hivcntîés <galemett au foin et àa la
p:aille, conine dans les cas ordinaires, iL ne
serait pas besoin de plus d'espice. Deu,
trois, ot qiuatre têtes de b étail, par exemple
pourraient être hivernées dans flne boîte sé7
pîrée de la même 6tendue en pieds que li
bétail occuperait, s'il était attaehé. Une
partie eonsidrable dles frais de l'établisse-
tient consiste dans le coût les planchers, qui
ont beso1i d'être reinqî lvellés IL de courts in.
t iralles. Le système des boites libres ni'ex.
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